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    De la géographie du territoire par Georges Vagnières  
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Le Chalottet vers 1970. Sans transformation.  

 

    Paul Hugger ne pouvait naturellement pas savoir les noms que les anciens 

utilisateurs de l’alpage pouvaient donner aux différents endroits des lieux  qu’ils 

fréquentaient. Pour les bergers, de là-bas ou d’ailleurs, il fallait tout de même 

savoir de quoi l’on parle. Des noms qui ont pour la plupart disparu. Essayons tout 

de même pour ces deux alpages d’en retrouver quelques-uns.  

    Il y a naturellement le plan du chalet, ou clairière. Un plan c’est une surface 

assez vaste qui se caractérise par son absence d’arbres. On a donc le Plan derrière 

le chalet. Le Grand Plan, plus loin, en direction du Chalet-Neuf du Crêt à Chatron.  
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    On aura, en contrebas de la clairière principale du chalet, Les Grands Places 

devant. Puis, en direction du Crêt à Châtron, les Grands Places derrière. Au pied 

de ces deux grandes zones la Grand’Combe, vaste dépression d’un km de long 

environ qui vous conduit de la clairière de la Cabane à Arthur au pied du chalet 

du Chalottet. Cette dépression est assurément l’une des caractéristiques majeures 

de ces deux alpages. Le fond y est sibérien en hiver.  

    Partons du clédar de séparation des deux alpages, direction le Mont-d’Or. C’est  

là la Combe Epoironze. Ne nous demandez pas ce que cela veut dire. Juste peut-

on poser le terme d’églantier qui aurait eu un autre nom dans le temps. Plus loin 

c’est le Plan Mouillant, royaume au printemps de magnifiques primevères 

farineuses. Toujours contre le Chalet des Plans, ce sont bientôt les Pierres Plates, 

nom très parlant. A ce propos le chalet des Plans remplit une citerne rien que par 

l’eau provenant des dites pierres en bordure desquelles est taillée une coulisse qui 

conduira l’eau en son contenant. Se profile alors le chalet de ce nom, propriété de 

la commune de Vallorbe. Sur le Chalet des Plans, à quelques dizaines de mètres 

du mur commun avec la Muratte, vous trouvez le Crêt-Cantin. Ce nom bizarre a 

donné son nom a pratiquement toute la forêt qui s’étend d’ici au Poteau. 

Autrement dit il s’agit de la partie inférieure du Petit Risoud.  

    Certaines clairières étaient à l’intérieur même de la forêt, sans dénomination 

particulière, si ce n’est la Clairière ronde pour celle qui se trouve la mieux 

encadrée.  

    Des noms locaux qui se perdent à vitesse grand V. Comme il en est de même 

pour le Chalottet. Pour celui-ci retenez juste, à droite du chemin quand vous 

montez pour gagner le vaste replat où se trouve le chalet, la Combe de l’Auge. 

Celle-ci était sauf erreur propriété autrefois, fin XVIIe siècle – début du XVIIIe 

d’un certain Amey de Vallorbe. Il est probable qu’une partie de ce territoire se 

labourait, ce qui fait du bas du Chalottet une pâture de grande qualité.  

    Que dire d’autre ? Que la clairière en bordure de laquelle est construite la 

cabane d’écorce, se nomme naturellement la clairière de la cabane à Arthur. A 

quelque deux cents mètres, sur le Chalet-Neuf, vous trouverez le Grand Puits.  

    Certaines de ces zones, suivant la saison, sont absolument magnifiques, avec 

une flore qui les rend intéressantes pour le botaniste. Voir au chapitre fleurs ce 

que l’on pourrait y trouver.  
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Vous allez pénétrer dans le bois du Chalottet. Juste avant il faut vous arrêter et jeter un coup d’œil sur cette 

extraordinaire Grand’Combe. Au fond du segment que l’on voit ici, elle tourne vers la gauche et vous conduit 

jusqu’au pied de la Cabane à Arthur soit l’Hôtel du Bûcheron si bien nommé par notre père au début des années 

cinquante. Des décombrages de grande ampleur ont permis de retrouver tout son lustre. A gauche les Grands Places 

devant, et au milieu, au-dessus de la dépression, les Grands Places du fond.  

 

 
 

Du côté des Pierres Plates.  
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Pierres Plates, dalle rocheuse qui permet de recueillir l’eau de pluie alimentant une citerne en contre-bas.  

 

 
 

Le Plan Mouillant, royaume des primevères farineuses au printemps.  
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La Grand’Combe, au fond le chemin duquel est prise la photo de la page 7.  

 

 
 

Le grand plan. Regard contre l’est. Admirez l’érable de gauche.  


